




   r r rJean Luc Le C eu e

 r  r   rLe ve a c oqué le f uit

R  r roman policie humo istique





 r     r Ce liv e a été publié su www.bookelis.com

  ISBN :

 EA   E E E  © J N LUC L CR UR R

 dr  d  r r d  d d   d  r dTous oits e ep o uction, ’a aptation et e t a uction,
r   r  r r  r  intég ale ou pa tielle ése vés pou tous pays.

r   r r r  d  dr   r  d   d   rL’auteu est seul p op iétai e es oits et esponsable u contenu e ce liv e.



     rDu même auteu     :  
 

  d   r    A  La fille e la me . Bookelis et mazon
   Reviens moi. Bookelis

 r r   rd   Nouvelle p iè e à Sewa . Bookelis
  r   Les âmes tou mentées. Bookelis

r  d  r  r  Ba bec’you es ecettes pou vous. Bookelis
r r  r r   rd  De niè e p iè e à Sewa . Bookelis

 d  dRêves ten ance ans   r  le noi . Bookelis
r  d  Ed   Noi e ten ance. itions Cécile Langlois

r     P d  d    M r  EdCou t … la nuit. seu o e Jean Luc a eug. itions
d   r    Dem el, en numé ique chez Bookelis

 















6



 

















 r   d d   M r  d  Cet ouv age est é ié à onsieu James Lesain out,
  r r r    d  mon jeune cha cutie pou son excellente langue e
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Prologue
 



      d      r r  Dans la vie, il y a es gens qui bossent en supe ma ché,
 r r       r        den sec éta iat, à la télé, à la mo gue (il en faut), il y a es

r  d  r r  d r   d    d  goûteu s e suc e ie, ’aut es qui étectent le sexe es
     d    r  poussins ou bien qui aplatissent es plis ou enco e

   r    d r   testent la bouffe pou animaux, et bien ’aut es jobs
renco e.

E         r  r    rt puis il y a moi, un peu ho s no mes, mais pas ho s-
   r  d       la-loi, juste en ma ge ’une vie, avec un boulot que
 j’aime.

 r d       d  Bien sû quan j’étais jeune j’ai fait pas mal e
r     r    d     conne ies puis je suis ent é à l’école e police, quitte a

r   r      r    êt e en ègle avec la loi autant l’êt e jusqu’au fion,
  n’est-ce pas ?

M      d r    2   r d  oi, ma vie je l’ai écouve te à mes 1 ans, le jou u
d  d   r  d   r    r     écès e ma mè e, e la ue où j’ai app is sa langue et

 rd r       d d   d  ses a eu s, je me suis plongé à fon ans les étu es,
  rque j’ai éussies.

    r r r  r  P r rQu’est-ce qui me fait vib e pou ce métie ? ou not e
dr       P r  r  r  apeau ? Je ne pense pas. ou le vi ement su mon

         d  compte en banque que me fait l’état chaque fin e
  M   P r   d r d  rmois ? ême pas. ou la joie ’alpague es pe sonnes

 r      r   P r  au compo tement malsain ? Je ne c ois pas. ou le
 r d r  r  d      simple plaisi ’êt e commissai e e police ? Non plus.

A r  lo s ?
   r   dr  d     r  Je n’en sais ien, je va ouille ans ma vie et l’emb asse

  r       tous les jou s, un point c’est tout !
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Chapitre 1
 



 r  d  d  rUn jou en ébut e soi ée
A r r  d  P ré opo t e a is-Roissy
 d rr  d   r P rHall ’a ivée u vol Be lin- a is

 



 r  P  r  P   r  _ Commissai e iolane, commissai e iolane ! Hu le une
    rhôtesse en agitant un b as.

   d r  r r    r  Oh mignonne tu ev ais éc i e ta chansonnette su un
 d  d  r  r d  r  d  r dpanneau e eux mèt es su eux entou é e gui lan es

   r d r d  d     r  clignotantes et le b an i au- essus e ta tête, ce se ait
 d r   d  r   d    d  aussi isc et que e gueule mon nom ans le hall e

 r rcet aé opo t.
  d r      d     Bon faut i e aussi que je suis e mauvais poil, la

r  d   d   r  r   chouc oute e ce mi i met estée su l’estomac, c’était
r  d   r r  r  d  r    pou tant ans une b asse ie éputée e Be lin, à moins
     r  r     d  que ce ne soit les t ois biè es qui l’ont poussée ans
 d     rmon bi e, je n’en sais ien.

   r  d rJe lève un b as isc et.
 r  P  _ Commissai e iolane ?

E    lle insiste en plus.
    _ C’est bon, c’est moi.
      r      _ C’est vous ? Dit-elle en éca quillant les yeux telle une

 r d   r  bonne sœu evant un st ip-tease masculin.
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P r  r    r   r  rr   ou toute éponse je lui mont e ma ca te ba ée en
r r    r    dt icolo e avec ma t ogne en photo essus.

E  d     d    r d  lle s’atten ait à quoi la onzelle ? Un g an type
r   r r    r d r   P   ba aqué au sou i e spécial pub pou entif ice ? as a

       une petite gonzesse comme moi en tout cas.
      r r_ J’ai un pli à vous emett e.

E      d      lle me balance une enveloppe ans les mains puis fait
d r   r  r    r   emi-tou et se ti e su ses hauts talons. J’ouv e le

rr r   d       cou ie et en éplie l’unique feuille. C’est un e-mail
r  d  r d r  d    r  E  pa aphé u g an pat on e la police pa isienne. n

r    r   r r  d  r r   g os il se p ésente au sec éta iat e l’aé opo t et
d d      r   r    eman e à ce que l’on imp ime cette lett e et qu’on me

 r  r   d     la p opulse ent e mes oigts fins sitôt mon
d r     r  d     éba quement. Il annonce le numé o e mon vol et

 r  d rr  E  r     r  r  mon heu e ’a ivée. n b ef il veut me voi en u gence
  r d   d   r    d  r à la g an e cabane ès que j’au ais posé les pie s su

r    d  M     d  r  not e sol, il m’atten . on avis que ça oit êt e
r   r   r  M    impo tant, il au ait pu m’envoye un S S ou me

r   r   dr    téléphone , quoique j’au ais pu étein e mon bignou,
r  d  r   d      r  d  voi pas e éseaux, mais e cette façon il est ce tain e
 r  r rme touche et m’ag ippe .

 r r     r r  r  r  d  Je écupè e ma valise et et ouve su le pa king e
r r   r    d  d   l’aé opo t ma voitu e que j’ai aban onnée epuis 4
r    r  d r d r  d r  A  r   jou s, puis me ti e a e- a e ( i ait San- ntonio) ve s la

  E  r       maison poulaga. n oulant, j’ai une pensée émue et
d  r        humi e pou ce beau et gentil collègue anglais avec qui

  d   d       r  j’ai passée es nuits e folies, mais ceci est une aut e
rhistoi e.

A  r     d    r  r    cette heu e il y a e la populace su la oute, mais ça
r  d  P r     r  d  r r r  so t e a is à toute vitesse, p essé e et ouve son

      r       chez soi et comme moi j’y ent e, il ne me faut pas
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 r r   d   longtemps pou stationne mon véhicule ans le
r  rr  d   r d  r  r  d  pa king soute ain e la g an e ba aque, po te e

     r     Clichy. Cet imposant immeuble n’est aut e que le 36
 d  r r  d  r  r d    d  quai es O fèv es evenu t op é uit qui a éménagé,

    r    d   r  d  ne concevant que le numé o 36, mais e la ue u
    Bastion et tous ses poulets.

   r  d r  r  d  r  C’est un complexe ult a mo e ne, sécu isé e pa tout
 r  d  r   r   avec camé as e su veillance et fonctionnai e en

r      r  d  r f action. Je passe l’accueil et g impe ans l’ascenseu
d r      E   d  r  r   i ection le 9 ème étage. n bout e couloi je f appe à

 r    r r r     r d une po te en bois pu a b e, une voix me épon
 d r r     d rr r    r  aussitôt ’ent e . Il est là, e iè e son imposant bu eau,

d    r  P  r  ans son fauteuil Voltai e ( hilosophe f ançais 1694-
1778).

 r d r  d    Le g an pat on es poulets c’est quelqu’un.
 r r d   r      d    Sans so ti e son bu eau, il sait, voit et enten tout. Il a

 r          d  le b as plus long que le tunnel sous la manche, es
  r    r   d  r  d   yeux plus g os que le vent e et es o eilles ans les

r     d     d  mu s. D’un simple coup e téléphone il vous égote
 r       r   r  une v aie tomate bio, un veau sans ho mone, une pai e

d     r      e ski en pleine fo êt amazonienne, une planche à voile
 r    r    P r  au Saha a et un ga agiste honnête à a is.

 r r_ Bonsoi pat on.
 r A    d   _ Bonsoi nne, je vous atten ais avec impatience.

A r       r  r   lo s la les enfants, il m’appelle pa mon p énom, c’est
r r        a e et exceptionnel, j’en suis stupéfaite, époustouflée

         r  r r   et si je n’étais pas face à lui j’en se ais etou née. Je
 r  r   r  r   d   vous pa ie n’impo te quoi cont e aut e chose e moins

   d  r  r  r   r   plaisant que ça oit êt e t ès impo tant et pa la même
 r    r rd  r   occasion, g ave. Il me ega e m’avance sans un
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 d      r  mouvement e tête, les mains posées su les
d r  d    r d    r accou oi s, fi èle à lui-même, igi e comme la tou

Eiffel.
 A   d  d   _ sseyez-vous, me it-il ’un ton sec.
  d   r  r  d   r  Je pose onc la pa tie cha nue e ma supe be anatomie

d    d    d rd  d  ans le fauteuil, evant ses yeux ébo ant e
d d   r   d  con escen ance (que j’éc is bien quan je veux).

 A r   r   r    r  d  _ lo s ce cong ès à Be lin, vous avez app is es
 choses ?

    d   d  r  r  _ Un peu oui, e nouvelles métho es ent e aut es,
    d  r     bientôt, avec juste l’haleine ’une pe sonne on va en

d r r  Aéte mine son DN.
     r   r r_ C’est fantastique, vous me fe ez un appo t.

A r          r  p ès cet éclat, il pose ses mains à plat su son sous-
    d    main et me contemple e son visage impassible.

    d         _ Bien, vous vous outez que je ne vous cueille pas à
r  r  d  r      vot e so tie ’avion pou vos beaux yeux même s’ils

 r  r    sont t ès exp essifs en cet instant.
 E       rr  r  Tu m’ lton John, je sens le coup fou é, l’u gence

      d    absolue, je suis toute ouïe et n’atten que le comment
d  r     d      d   u pou quoi. Il me fixe e ses yeux bleus en aman es, il
   d   r  d   r rd    y a comme e la t istesse ans son ega , pas comme

d d’habitu e.
     _ Connaissez-vous les ampoules Zampoulagaz ?
 P  r_ as v aiment.
   r d  r  r   r r _ C’est un p o uit t ès écent inventé pa monsieu

 rJacques Xéllè e.
 r   r  d r r_ T ès bien monsieu le i ecteu .
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    r    d    _ Sachez que cette pe sonne est un e mes amis
d        r r  ’enfance. Nous nous sommes liés à l’école p imai e

r  r      r r  pou se suiv e au collège et se sépa e quelques années
 rd   d      d   plus ta , lui ans la chimie et moi ans la police.

   r  r r  d r r    _ Tout à vot e honneu monsieu le i ecteu . (Un peu
d       d  e lèche botte n’a jamais fait e mal).

d     r     rSou ain son visage se fe me et ses yeux s’éc asent.
    rr  d      r_ Je suis le pa ain e son fils unique Nicolas Xéllè e.
  d  r   r d   d    Je ne is ien et p en cette nouvelle ’une façon plutôt

   d        affable, comme Jean e la Fontaine qui en était un
r  d       r d sac é, atten ant la suite avec impatience. Le g an
r  d   P  r d r   r d  r  pat on e la J p en alo s une p ofon e inspi ation

  r  d    r   comme s’il éme geait ’une chasse au mé ou en apnée.
 A r   r r   r   d   _ vant-hie on a et ouvé ce ga çon noyé ans sa

rbaignoi e.
   r d  r   rBen voilà, je comp en s alo s sa t istesse.

  rr  r  r  d r r   _ Ça a ive malheu eusement, monsieu le i ecteu , un
 d      rd  malaise ans un bain ça ne pa onne pas.

 r    r      d    _ Ce tes vous avez aison, mais pas avec les pie s et les
 r  r  r  r  d    poignets ent avés pa un la ge uban a hésif, c’est un

r r    A    r rmeu t e ma petite nne, un sale meu t e.
  r d  r  d rr  r_ Je comp en s vot e ésa oi, monsieu .
 r    r r  r  r r  _ J’au ais pu vous téléphone pou vous fai e eveni en
r  d A    r   r   u gence ’ llemagne, mais cela n’au ait pas se vi à
r d         g an -chose, maintenant que vous êtes là je vous

      rconfie cette enquête qui me touche pe sonnellement.
 M r  d  r   r  d r r  _ e ci e vot e confiance monsieu le i ecteu ,

  d r   pouvez-vous m’en i e plus ?
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  r d  d   d   r     _ Dans l’ap ès-mi i e son écès, son pè e qui avait un
r d         d   en ez-vous avec lui et un client s’est inquiété e ne

  r    d   r r     pas le voi au siège social e son ent ep ise. Il lui a
   d  r    r   téléphoné, mais pas e éponse, il a alo s confié

dr    d  d    r   l’a esse et le igit co e à un comme cial avec
 d   r dr    d      injonction e se en e à son omicile où il savait que

   r r  d r  dson fils était ent é éjeune le mi i.
 E   r   r  d   r_ t ce comme cial l’a t ouvé ans sa baignoi e.
   r  r   d  d   _ Tout juste, ap ès avoi sonné et atten u ans le

   d d   r  d    r  d  silence, il s’est éci é à tape le co e et a pénét é ans
   r   d     l’immeuble, il a g impé jusqu'à euxième étage et a

r   r  d  r  r r    t ouvé la po te e l’appa tement ent ouve te, il est
rent é.

       r_ Je vois et connais la suite, monsieu .
  d   d     r   Il acquiesce ’un mouvement e la tête puis ouv e un
r r   r      r   ti oi et un so t une pochette en plastique ve te aussi

   d  r   dépaisse qu’un cuissot e sanglie qu’il me ten .
  r r  d   d r    d_ Vous t ouve ez ans ce ossie tous les éléments ont
 d    d   r   r r  je ispose, à vous e les compléte . J’ai pa ailleu s

d   r  M  d    onné à l’inspecteu De auquenchy u contenu à
r   rr   analyse , vous ve ez avec lui.

   r    d_ Il a l’ai complet vu son poi s.
 d       d   r   r  _ De ans il y a les clés e son appa tement et voitu e,

 r    d  r   r rson po tefeuille ainsi que es photog aphies, le appo t
d      d r     e la police scientifique et ’aut es choses. J’y ai

  d  r    régalement ajouté es enseignements, enfin vous li ez.
 r   r  d r r_ T ès bien monsieu le i ecteu .
  d    r      _ Bien enten u vous avez ca te blanche et tous les

 r r r  r r dr   r   moyens p io itai es pou ésou e cette affai e, le
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r            t ente-six est à vous. De plus mon ami Jacques est à
r  d      r r d r   vot e isposition, il ne va pas t availle u ant quelques
r    r r     jou s, vous le t ouve ez chez lui au besoin.

 M r     r  d   r   _ e ci je vais m’y plonge (pas ans la baignoi e hein)
   rau plus vite, c oyez-moi.

      d   r    _ Je sais, vous êtes l’un e mes meilleu s éléments et j’ai
r d      r    g an e confiance en vous. Vous agi ez avec la

d r    r r  r  r    isc étion qui vous ca acté ise, ca la p esse n’est pas
r   r        d  enco e au cou ant. Vous savez il venait tout juste e

r    fête ses vingt cinq ans.
      d  r  d r r_ C’est moche et j’en suis ésolé, monsieu le i ecteu .

r   r         Su ces humbles pa oles je me lève et salue en silence
d   d  r   r r  ’un épanchement u t onc mon supé ieu puis

  r   d r     r  m’efface, me eplie, me ispe se et me taille pa la
r   d  d   r r r r  po te. Descente e eux étages pou et ouve mon
r   r d    d   r r   bu eau. D’un tou e clé, je éboîte mon ti oi et y

   d r  r d    glisse le fastueux ossie bien mo bi e qui va
dr   d  A  d  r r r  m’atten e jusqu’au len emain. vant e efe me le

r r   r  d   r  d  r  r    ti oi , je m’empa e e mon a me e se vice estée là à
dr    r  A        atten e sa belle maît esse. vec sa en poche je ne suis

   plus une faible femme.
A       r  r   u passage faut que je vous p ésente miste pan pan.
M  d r r d  r  d  d   d   r  on ist ibuteu e ce tificat e écès ou e sales t ous
d  d    d    r  d    ans e la vilaine vian e est un Tau us mo èle 415T. Il a

 r r  d r  r  r  r   la pa ticula ité ’êt e p esque entiè ement fab iqué en
    r d r  d r     titane, ce qui le en lége et isc et avec son canon

r    r r  r  d   r  cou t. C’est un evolve à ba illet e 5 ca touches
r    M  d r   r  chamb ées en 41 agnum, c'est-à- i e une p aline

r       M    r  r ent e le 357 et le 44 agnum. Si vous p eniez pa
rd   r    d    méga e ou pa moi-même une seule e ces bastos

d   rd  r    r   r   ans le placa à confitu e cela vous fe ait un t ou plus
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r    d   r   r    g os que celui e la Sécu ité Sociale pa isienne et ça
 r  r d r  rr   vous gêne ait pou éguste vos ma ons glacés.
 r   d r     r    Bien sû , me i ez-vous qu’avec une telle légè eté et un
     r     r    petit canon il n’est pas p écis et a un ecul à vous

d r          éboîte l’épaule, un genou et la vessie, mais ce n’est
 r    r  d dr     pas g ave, c’est juste pou me éfen e, pis je ne chasse
  r  r   r  pas l’alouette tig ée. Fo cement à utilise avec

r    d r r r r      pa cimonie et en e nie ecou s, mais il vaut mieux
r     d        d  êt e copain avec un e cet outil la qu’avec une botte e

r     d  r  poi eaux, c’est plus utile ans ce tains cas.
P r r r     dr   r r d  ou t imbale ce bébé j’ai fait cou e à l’inté ieu e

      r r  r  mes blousons et vestes, une poche evolve (qui po te
     r    r  bien son nom), ainsi ce che Ubin (c’est son su nom) est

 r   r    d  r  plaqué cont e mon cœu tel un amant fi èle, toujou s
r    r  d  p êt à me fai e es avances.

r     r r    rSu ce je boucle mon ti oi et claque la po te.
Arr  d   r     r  ivée ans mon appa t j’allume la télé, histoi e
d dr  d   r r  2   r  d   ’enten e es voix. Su F ance , le jou nal iffuse son

 d  d  d r    lot quoti ien e écla ations habituelles, politique,
rr  d r    r   r  r  gue e, ésast e en tous gen es et aut es mo osités.

r      r  r  d  r   r r B ef, cela me pousse (pas t op fo t u este) à m’off i
 d   r  d  r    un ouble whisky amé icain, u bou bon sans glaçons,

 d       r r r  d  c’est oux et ça passe comme un liv eu p essé evant
   rune boite à lett es.
  r   r rd   dr  r    Tout en si otant, je ega e le ca e su le buffet, mes

r        r   pa ents tout jeunes me fixent en me sou iant. Que vous
  r       r    êtes beaux, su tout toi maman, ou tu es j’espè e que tu

 r  d      r     d  es fiè e e moi, la vie est c uelle et injuste. Une ouche,
 r  r    r  d   rd  un epas lége et je me vaut e ans mon pluma avec

 d r r    r  d    le e nie Jaimie Kakala, un oman e science-fiction. Il
   r    d   r  d  y a belle lu ette que j’ai aban onné la lectu e es
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r  r  r  r   r r r r  d omans policie s, ca je t ouve le meu t ie ien quan
  r     r   r   lisant le ésumé. Quant à la omance et l’é otique je

r r   d r    r      p éfè e le i ect, c’est plus conc et, je laisse ça aux
r      d   rfleu s bleues et aux agités e la p ose.

r   r   d  r   d   Su ces bonnes pa oles, à emain pou la suite e ce
r  rmagist al ouv age.
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Chapitre 2
 



     d      r  r  Ce matin je suis tombée e mon lit sans me fai e t op
  rr  d   r r    r d   A  mal et j’a ive onc aux au o es à la g an e taule. la

r  d  r   r r r  so tie e l’ascenseu je tombe su l’inspecteu p incipal
r       r  d  Bib on tenant un gobelet en plastique vé itable evant

   la machine à café.
 r r_ Bonjou commissai e.
    r r  d   _ Salut Bibi (c’est su su nom ans la maison).
   r    r  _ Je vous off e un café commissai e ?
  r   r   dr    d  _ Non me ci c’est t ucs en pou e me file es gaz.
  d  Il opine u menton.
     d   _ Bon je file, j’ai u taf. Dis-je.
        r  d   _ Le noyé c’est ça ? Vous êtes cha gée e l’enquête ?
     r  _ Oui, tu es au cou ant ?
 P       r r  r    _ ensez vous, on a été les p emie s su les lieux avec

 d r  Gr   M  r r  d  Skipas ( ’o igine ecque) et estoilat (o iginai e e
r  d   d r  d   r  2Bienp ofon ans le épa tement e la C euse 3).

 A   _ h bon !
   d   r r  d  r  _ On était ans le secteu evenant ’une pe quisition,

  r    r  d   r  c’est les pompie s qui ont p évenu e la macab e
d récouve te.
 E   d r r _ t le écouv eu ?
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